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COLLIN Léon (1880-1970) 
Médecin aux bagnes 

Biographie établie par Francis Louis (#001) 

 

 

Léon, Philibert Collin est né à Crêches-sur-Saône (Saône-et-Loire) le 27 octobre 
1880. Après ses études médicales à Toulon et à Bordeaux (promotion 1900), il 
sert au Tonkin, à la brigade de réserve de Chine puis à l’hôpital de Haiphong, 
d’où il est rapatrié en 1905 après une attaque de choléra qui lui vaut la 
médaille d’argent des épidémies. Affecté ensuite au transport des condamnés 
sur le Loire, il fait un stage à l’Institut Pasteur et un séjour de trois ans en 
Nouvelle-Calédonie, d’où il revient après l’épidémie de peste de 1912 avec la 
médaille de vermeil des épidémies. 
Il passe ensuite toute la guerre de 1914-1918 sur le front, dans l’artillerie et les 
troupes sénégalaises. 

En 1919, il est affecté à Tananarive où il exerce les fonctions de médecin à l’hôpital et de professeur à 
l’école de médecine. De retour en France en 1923, il est envoyé en Annam diriger l’institut 
ophalmologique Albert-Sarraut. Il prend sa retraite en 1927 pour raisons de santé mais il est rappelé à 
l’activité en 1939. Il sert comme ophtalmologiste à l’hôpital Pasteur à Nice et décide de se fixer dans la 
région. Il décède à Cannes (Alpes-Maritimes) le 27 août 1970. 
Armé d’un appareil photo et d’un carnet de notes, Léon Collin consigne ce qu’il voit, recueille 
témoignages et lettres, cherche à comprendre ce que son objectif saisit dans l’enfer carcéral des colonies 
pénitentiaires de Guyane (1907-1910) et de Nouvelle-Calédonie (1910-1913). Ses carnets, enrichis de 130 
photographies, ont donné lieu à un livre de grande portée historique, publié par son petit-fils Philippe, 
véritable brulot constatant l’échec de la politique pénitentiaire française. 
 

Dr Léon Collin – Des hommes et des bagnes. Éditions Libertalia, Paris 2015.. 

 
FOLEY Henry (1871-1956) 

Médecin apôtre du Sahara 
Biographie établie par Michel Desrentes (#007) 

 

 

Henry, Joseph, Edmond Foley est né à Vignory (Haute-Marne) le 11 avril 1871. 
Il est admis à l’École de Santé Militaire de Lyon le 25 octobre 1892. Le 10 
décembre 1896, il soutient sa thèse de médecine à Lyon sur : Contribution à 
l’étude de la désinfection des appartements; recherche sur la valeur 
comparative de quelques agents de désinfection : sublimé, aldéhyde formique, 
acide chlorhydrique. 
Promu médecin aide-major de 2° classe, il rejoint l’École du Val de Grâce et 
l’issue du stage, il choisit en septembre 1896, le 155e régiment d'infanterie 
stationné à Commercy dans la Meuse.  Le 14 septembre 1898, il est promu  
médecin aide-major de 1ère classe. 

En mai 1899 il est affecté au 36e régiment d’infanterie à Maisons-Laffitte puis à partir de juillet 1901, il 
sert dans le 25e régiment d'infanterie à Cherbourg. Il est promu médecin-major de 2° classe le 12 octobre 
1901. Le 12 octobre 1903, il est affecté au 2e régiment de Zouaves à Oran et il est détaché à l’hôpital d’El 
Aricha dans le Sud Oranais. 
En 1906 Foley prolonge son séjour et Lyautey, commandant la subdivision d’Aïn Sefra dans le Sud 
Oranais l’affecte dans l’oasis de Beni-Ounif-de-Figuid pour mettre en place et diriger une infirmerie 
indigène, intégrée à la division des hôpitaux d’Oran. Il doit créer une infirmerie, organiser les soins et les 
vaccinations, effectuer des campagnes de dépistage du paludisme et assainir l’oasis. Par ailleurs, il 
apprend la langue et les mœurs arabes.  


